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ce que les élèvesEcole: tout
devront •saVOIr

Le Pacte définit, année par année et matière par matière,
ce que l'élève devra connaître. Le chantier se termine.

Ce chantier a mobilisé près
de 300 personnes sous la
houlette du professeur

Marc Romainville (UNamur). Il
a pour but de réécrire les « réfé-
rentiels de savoirs et de compé-
tences» pour chaque année
d'étude. Soit lister tout ce que les
élèves doivent apprendre durant

la formation commune qui
s'étendra bientôt de 3 à 15 ans.

Cette formation doit offrir un
bagage général plus ambitieux,
intéressant davantage l'élève à la
citoyenneté et à des disciplines
techniques et artistiques. Pour
lui donner, en fin de cursus, la
possibilité de réaliser des ehoix

d'orientation plus positifs.
La «Commission des référen-

tiels » est en train de boucler ce
document, Son président nous
en donne les lignes principales.
« Le Pacte dit ce qu'un élève au
cours de saformation commune
- avant une spécialisation dans
l'emeignement qualifiant ou de

transition - doit maîtriSe?: L'ap-
proche n'est pas "qu'est-ce qu'on
peut y mettre?'; elle est ''qu'est-ce
qu'on doit y mettre pour assurer
une citoyenneté minimale face
aux enjeux du moment?" », dit
Marc Romainville. _

Tout ce que les élèves devront savoir
et savoir faire

C'est l'un des plus discrets,
mais aussi des plus volumi-
nelL';:dossiers de mise en

œuwe du Pacte pour un enseigne-
ment d'excellence: la réécriture
détaillée de tous les «référentiels
de savoirs et de compétences»
pour toutes les années, pour toutes
les matières... Le chantier, tita-
nesque, a mobilisé près de aoo
personnes, coachées par le profes-
seur Marc Romainville de l'Uni-
versité de Namur. De quoi parle-t-
on précisément? De la définition
claire et précise de tout ce que les
élèves doivent apprendre dUl'ant
la fonnation commune qui s'éten-
dra bientôt de :3 à 15 ans (de la pre-
mière maternelle donc à la troi-
sième secondaire). C'est précisé-
ment le pari de cette formation
conmmne qui a imposé cette révi-
sion du curriculum de l'élève. Pour
mémoire; le tronc commun vise à
offrir un bagage général plus am-

•• Discrètement mais sûrement, un autre chantier
fondamental du Pacte est en train d'aboutir:
la refonte complète des référentiels
de compétence .
••. Ils s'ouvrent à de nouveaux domaines
et nourrissent avec précision le contenu du futur
tronc commun. Pour la première fois, le professeur
Romainville détaille cette réforme majeure.

bitieux. plus solide, s'intéressant
davantage à la citoyenneté et à des
disciplines techniques ou artis-
tiques. L'objectif est de donner aux

jeunes, en fin de parcours, la pos-
sibilité de réaliser des choix
d'orientation plus positilS, À
l'heure où la« Commission des ré-
férentiels.> met la touche finale
alLXtextes - l'ensemble pèse envi-
ron 1.500 pages -, son président
Marc Romaimille li,"Teau Soir la
substantifique moelle de l'opéra-
tion.
Le tronc commun a surtout fait
débat pour son allongement d'une
ilnnée, est-ce l'essentiel?
BeaI/COUp se sont effectivement
bl'aql/à sur l'allongement jus-
qu'en tl'Oiûbne secondaire, mais
l'e,~sentiel c'est que la formation
commune soit revue de fond en
comble quant à sem conteT/1I
même. Le tronc commun seprofile

comme lUll' réponse obligée, cohé-
l'cnte et ambitieuse ou diagnostic
des maU.l'de notre école et al/.l' e:ri-
gence.sd'éducation des cito.r;ensdu
21" I>iècle.

Comment s'artîcule-t-il avec le
Pacte?
Le Pacte difinit ,çept domaine,ç

d'apprenti,çsa/{e et afi.r:époureha-
Cllll d'eu:r lm certa-in nombre de
t'isée,ç.En d'autres termes, il dit ce
qu'un élève aIl cours de ,çujin-ma-
tion commune - avant une spécia-
Nsation dans l'ensei{;Tlemenl qlla-
l{fiant ou de transition - doit
maitri,çer. L'approche nest pas
«qu'cst-ce qu'on peut eV mettre? »,
elle e,çt« qu est-ce qu (JTI doit ab.ç(l-
lument.1l mettre pour UHSl/rCrlme
citoyenneté minimale par mppo1'f
(llkT enjeu,~'du moment? ».

Il y a des urgences il ce propos?

Évidemment. Je suü assez ifJàré
de vair lepeu de crédit accordé pm'
les jeunes à l'icale en tallt que
source d'Î1~formation, Selon une
récente étude ,française, pour ce
qui est de la compréhension du
monde, il,ç .font dumntage
confiance à internet (pOlir 49 %)
qua l'écale (pour 7 % seulement) !
Et quand an lelcr demande à quoi
sen le l.1feée. pOUl' 57% c'est
d'abord un vecteur de rencontre ...
C'est grat1e! Le.ç chiffres ne
doivent pas êtnfort différents en
Belgique. Même à l'université,j'ai
des étudiutzts qui se contentent de
Facebook pour aV01:rdes nouvelles
du monde alors que ce réseau re-

gor/{e surtout d'at'is divers et I:'a-
riés pas tO!{;oursfondù. Vou., ne
pouvez pas cor1.~t1'1dreune sociéti
cito.lIcnnc si chacuT/se contente de
réc:olterlies infm'mations .çllr in-
temct tout en d~fiant de l'écale.
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Mais le numérique, et donc inter-
net, sont au cœur du Pacte ...
Bien sûr, ils srmt donc aussi (Ill
cœllr de,~nOllveau.l' rijërentiels de
compétence. Dan,~ ses o~jcct!ft, le
Pacte p1'omeut une éducation cri-
tique mr.r médias, donc UlM' ré·
se(!!I.I' SOciUlM'.Il cmtrctlOit de,~
mutations ma}ellTe.~cn teTme,~de
connaL9sance: qlt'e,st-ce qui au-
jourd'hui, par exemple, doit tou-
jours être appri,~ «par cœllr» et
qll 'est-cequi reü"vede la recherche
d'Î/!tàmwtion, de la vérification
de lafiabilité des sourcu ? llfau-
dm un jour Sf pmer 10 que.qtian.
Préparer lesjeunes all,l' el!jell.l:du
siècle, c'est lllissi leur permettre de
comprendre les changements cli-
matiques. Je suis e.I'trêmement
sen.qibleà la démarche des muni-
ftstants dans la rue mais cer-
tain~ dùlCours m'interpellent.
Quand l'lin des manitèstants dit
qu'il" est inq?âet pour la planète
parce qu'il a failli mourir de
chaud l'été dernier », on sent qu'il
manque de recul sur les épisodes
de canicule estivale qui /le datent
pus de ce siècle, De son côté, il l'in-
verse, Trump con'voquait les ré-
cente~ tempémtures glaciales
pOlir nier le réchm!ffèmenL. Il
fimt apprendre all,vjeune,~ à com-
prendre le's mo,l)ennes. I1joire hl
dffferenee entre le.~ bouleverse·
ments climatiques et le richuujJè-
ment climatique ... Cela suppose
notamment la mobilisation de

EN PRATIQUE

Sept domaines
le Pacte définît sept domaines
d'apprentissage, de valeur
égale, à distiller tout au long du
tronc commun.
les langues. l'éducation cultu-

concepts 8(ient!fique,~. Le~ liOU-
veaIL/' '/'E{férelltid~'~:1Jemploient.

Les anciens référentiels s'y em-
ployaient déjà partiellement,
qu'est-ce qui fonde la différence
avec ceux-ci ?
Us répondent à ulle demandc.fon-
damentale.· pa.s.~erd'une Jonna-
tion générale très logiro-verbale
(le français, les langues ...) et
scientifique (les maths, les
sciences...) ... il unejormation qui
garde évidemment ces bases mais
qui ,s'intéte,sse au.ssi, de maniète
égale, au~r 011s, à la ('lIlture, il
l'éducation phJlsique, à la créati-
vité, il l'e.9prit d'entreprendre,
aU.l' technologies, au numérique,
au./' ,w.'iences hll1naines... Ceci
tout IW l01lg du parCOllrs entre ;j

et 15 ans. La première ldsirm, trè,~
intellectualisante, avait comme
principal df:faut de précipiter
vers le qualifiant 01/ le profes-
sicmnel le8 élèt'fs qui ne suit'l'1ll
pa.~ le T'.ythme. C'est ulle cataR-
tmphe et pour ce,~filières qui lùn
trouI'ent dét!alorÎsées, et pOllr ces
élèves qllÎ .IJarrÎt'cnt pal' d~taut
plutôt que pal' clwLz:.D01W,l'idée
c'est de confronter très tôt le.9
jeunes à des matière,' beaucoup
pl us va l'iées et dit'ers{ft éeoSde
sorte qu'à la ,fin du parcours, il.•
jas8ent des chaÎ;{' d'éducation
beaul'oup plu,s posit'Îf~.· nou.s
l,oulons les voir se diriger vers
une section. qualifiante parce
qu'il.9 ont de l'intérêt polir ce

l'elle et artistique. La formation
mathématique, scientifique et
technique, La citoyenneté et la
formation humaine et sociale.

l'éducation physique, le bien-
être et la santé. la créativité,
l'engagement et l'esprit d'entre-
prendre. Apprendre à ap-

qu'ilB vont 1I apprendre plutôt
que parce qu'il,qnont plu ••d'inté-
rêt pour l'enseigru:mcmt de tran-
,sitùm.
C'est un fameux pari •••On en est
où?
C'est un pari mais, [IOUS savez, if
Jaut savoir prendre des paris en
éducation ... Et le pari ici ce.st es-
sentiellement" d'fvciller à »pour
qu'il se pa;WJ quelque chose en
termes d'intÙ'êt. Si on n'éveille le.~
jeune,s qu'ail fran(:ai.~ et alH'
maths. la sélecti~m ne sefera que
8ur cefte base. A partir de là, il
fallait revoir foru!amelltalemellt
les socles de compétence et réécrire
les référentiek Les sept domain.es
d'apprentis.mge édictés pal' le
Pacte ont été répartiR lm 10
groupe.. de travail disciplinaires,
chaeur! chargé d'élaborer un /vffé-
rmtiel. Les l'crperLsde la société
civile et du monde de l'école qui
les composent 01lt dû, en outre,
soumcttre leu/'.s pl'Opo8Ïtions à
des comités de lecture relfl'Oupant
des enscigrwnts de terrain. Neuf
des di.!' r~jlre1!tiel.qtravaillent 1111

domaine spécifique, le dernier
- con.saeré à l'(>llseigneme1ltma-
temel - aborde de manière trans-
versale l 'en.sembledes disciplines.
C'e,9t la première fàis d'ailleurs
qu'un r~férenticl qtficialise les
contenus d'apprcmtis,~age chcz les
plus petits. E'!fin, l'ensemble est
coordonné par 10 CommissiOlI
des rf:férentiels, elle est à l'œuvre

prendre et 11 poser des choix.

Dix référentiels
Ces sept domaines sont dé-
taillés dans dix référentiels de
compétences.

L'enseignement maternel. le
français et les langues anciennes.
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m\loul'd'h /Ii pour vérifier la cohé-
rellce de l'ensemble avant une va-
lidation par les autorités dan,q les
prochains mois.

Les référentiels sont très précis

dans leurs attendus, ne risque-t-
on pas de verser dans l'élitisme
au moment de l'évaluation?
Ce souci de préC'Î.~iQna d'autre..
objectifs.' lc but n'est pas de bali-
sef' le .seuil de réuBsite mais de
comprendre précisément ce qui
ne 1.Japas pOllr corriger le tir en
cours de mute. Si lëlè'{}céehotU'à
une « inten'o ".' les attrmdus sont
cen.sù dire pourquoi: e.9t-cl'parcc
qu'il ne comprend pas WU! ./01'-
mule ou est-ce parce qu 'il ne sait
pas l'appliquer? Dans cette op-
tique, la précisùm est utile l1laL~
si on s'en empare pour releI.'erle,~
seuUs de réus,site, ce sem la catas-
trophe. Un vieil inspecteur /'üu-
mait ça très bien: cc n 'e.,tpa~ en
pesant le cochon qu'on le fait
g;rossit·.,. Ce Il'eBt donc pas en
lët'alulJnt sans unit qu'on va ai·
der un élève, l"est en (~ssa;!Jantde
comprendre pourquoi il éprou've
de.. difficultés. Prn/r moi, f';1l,gei-
[{'nant en agréation à l'UNamur,
il:1/il là ulle occasion de tTllll.~for-
mation majeurc des mentalités
pédagogique.,: l'évaluation doit
être mi service des apprentissages
et non l'inverse .•

Propos recveilUs par
ÉRIC BURGRAfF

Les langues modernes. la forma-
tion culturelle et artistique, les
mathématiques. les sciences. La
formation manuelle, technique,
technologique et numérique. Les
sciences humaines. l'éducation
physique, L'éducation philoso-
phique et citoyenne.

technique Tricot pour tout le monde en primaire

Chaque référentiel compte
entre 100 et 150 pages de pré-

cisions sur le parcours d'appren-
tissage de l'élève. À titre informa-
tif -le travail doit encore être vali-
dé par les instances ufficielles -,
voici quelques précisions sur le
document relatif à la Ibrmation
«manuelle, technique, technolo-
gique et numérique ».

Généralités
Il s'agit ici d'implémenter « une

véritable culture commune autour
de la fomwtion manuelle. tah-
nique, tech.nolol,,"'iqueet nll1né-
Tique ». Sa construction "e,~t Il1l
élément essentiel d'intégration
pen1l.ettant de '~'liffim!er crmlIlle

cito:'1en resp0lI.suble, lJUtillé pOlir
participer à la .•ociété et au
développement de celle-do Ce
r4férentiel met aussi en e,urgue
qlœ leB innovations et leurs
ét'(Jlutùms sont le fruit de l'ingé-
niosité de l'Homme, le produit
curmdé de gestes maitri<~éset le
résultat d'interactions constante.~
en fondion des wntei"ctes et des

dlfi.9 il relever ».
« Le.9réalisations, qu 'elle.~soient

virtuelles ou réelles, .sont autant
d'oceasiollR d'eil1Jf.rime1lter,de dé-
couvrh', de questionner, de réflé-
chir individucl/ement ou col/t'cti-
[lC11/ent,de po.~er de.9gestes te.ch-
niques. de dévcloppa sa l'/'éativi-

té. La multiplicité de l'e,~actit'ifés
a pour 'Vocationde donner duz!(l1l-
lage dl' .saveur à récole, d'amener
fm regain de lIlotivation. »

" La prise de r,onsâcnce d'affini-
té~ et de talents par l'élève contri-
bue à lafonnation d'un projet per-
80nnel d'oricntation. Cette ap-
proche conN'ète lui qffrc l'occa,sùm
de mettl'e en (lt)ant de nouvelles
ressouree.ç et de développer
d'autres aptitllde~" (,..) Cette ap-
proche entend contribuer durable-
ment à l'évolution des représenta-
tions des métiers manuels, tech-
nique.s, lel:hnoloJ.,rique..et numi-
Tiques. »

lu lP'i1ndes lignes

en quatrième primaire
"Arec Illide dl' l'enseignant,

l'e7ève pose des gestes technique~
élémentaires sur des matériau •.?'
d'usage CO/l/'llnt.Il utilise des do-
cuments techniques visuel.s afin
d'appréhender des consommable,~
et de" tecJmiques. "

Sur le numérique, "l'élh'e est
amené à organiser dfieacement
les informations et données de son
e,~pace mwuhique de travail. Il
pour,çuit également l'acquisitirm
de,~compétC1/('e.~relat'Ïr!e,sà la 1'1'-

ehen'he en accroissant 8011auto-
nomie et efl intermgeant la.fiabi-
lité des sources, Il prend pl'Ogressi-
vement conscience de la dimen-
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sion soLiole du n1l7llérique et de
son éthique. Lacant est mü ici
.~!lr la découvcrte du traitemL'tlt dl'
te;Itect de l'image. »

Les contenus et les attendus
en quatrième primaire

Le référentiel liste les contenus
(ici le savoir-faire) et les attendus
(ce qu'un élève doit, dans un
monde idéal, être capable de
mettre en œuvre), Exemples.

- Techniques et outils pour me-

surer, fixer, assembler ... : « On at-
tend de l'élève qll 'il sache appli-

quer des ge,~te,~techniques comme
me,çurer, contrôlel; tracer, aoche-
ter. tricotet~ Vi,<;'ÇC1;agrafè1; bou-
lonner, wUer, enfoT/cer,,~cier.»

- Représenter un objet techno-
logique: il doit être capable de
« réaliser 1111 croquis àmaùl h"l.'éf'
d'u.n objet technologique dans son
cadre dhpplicatùm ».

- Gaspillage: il doit «lItili.~er
rationnellement les consom-
mables et les énergies et tl"Îer,dans
lellr cadre de production, les dé-
chet.ç recyclables, 1'éutilisable~,
compostables et récupérables ».
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- Sur le volet numérique, on at-
tend de l'élève une capacité à « dé-
terminer des mots-clés pour (tfèc-
tuer une l'echcl'che; il lI(wiguer
entre plusifurs docllment,~, sites,
applications ou. logiciels; el poin-
ter la SOllrœ d'un contenu, à créer
et nommer des fichiers pO!l1'per-
mettre leur eCiploitation qJiciente
ultb'ieurc; el dépiaCCl;dupliquer
ou .~upprùner un.fic.hicr, etc. », •

E.B.

sciences Chimie et biologie à tous les étages
TOUjOUrs à titre informatif

-le travail doit encore être
validé -, voici quelques préci-
sions sur le référentiel relatif aux
« sciences ».

Généralités
Le document définit d'abord

les visées générales du cours.
«Les scÎence,9étlldient l'organi-
sation du momie naturel et le.q
phénomènes qui ,q'y déroulent
(...). Elle,9sont au cœul' de la sa-
citité, notamment il travers ses
applications clau travers des
wands en,jeu,X'de ce ûècle (.~a'llté,
C1Ivironnement, climat, techno-
logie...). (...) L'enseignemC1lt de,9
sdenccs t'impose dès lëcole ma-
temelle, Grâce à el/c,q,les éli:t,e.q
acquièrent des connai,~sances
fondamentales, développent une
penlée sdent(fique, Ullraisonne-
ment critique et line maîtrise
progressive du langage spéci-
fique au.r:sciences. »

Les sciences en première
secondaire

«En première année ,lcc'on-
daire, les dj,~cipline,~de biologie,

chimie et physique.font,sl~ite au~~'
champs conl'f!ptuels. l'want.~,
"matière" et "illl'rgie" abordù il
lëcole primaire. L'approche en
spirale de cel/CI'-cimet également
l'uccent sur certains sauts
conceptuels lléces,~it(/nt un ap-
prentissage plus ciblé, notam-
ment l'utilisation de modèles
moléculaires. Par aU/eurs, l'ac-
unt e.stégalement mit; sur les res-
sourtes naturelles de lu TerT'C;
matière et énergie. ma is égale~
ment sllr l'électricité, la biodiver-
sitéet le cycle naturel de l'eau
( .. .J. COllfbrmément (/lU' 'reeom-
mandation$ de l'''Édul'Utionre-
lative ci la vie ajjèc·tit>e et
se;1}uelle",line partie du coun de
biologie est consaerée à la. repm-
ductùm humaine et all.;l:mo:l/en,~
de contraception. »

Le concept fondamental
« constitution et organisation de
la matière» est principalement
travaillé en chimie (sol, sous-sol.
roches, minéraux, mélanges et
corps purs, modèle moléculaire
de la matière) et en physique
pour décrire les changements
d'état au niveau moléculaire.

«L'étude des transfo17nalions
d'énergie en physique et la mise
en évidence des (:hangemen ts aIL

cours de la pube11é l'Il biologie
sont au service de l'apprentissage
du concept "tmn,~formation et
(:{)nservation". (...) Les élèves ap-
prennent il ~fairede,vsciellce.v"1'1l
réalisan t des activités de dr~
marches d'tnve,~tigaNon scienti-
fique au cow's desquelles jls pra-
tiquait h' questùmnemellt, l'ob-
sel"mtion, l'e;Ipérimelltatùm, la
recherche d'ùifomwtiol1s, la mo-
délisation (...).» Les élèves
pourront orienter leurs choix en
s'appuyant sur les sciences, " no-
tamment ilproJJosdu t:ljclede tlie
des objets, des tc('hniques de sé-
paration, de la qualité de l'air ou
de l'eau, du cycle de l'eau, de la
reproduction, des écosystèmes ».

Les contenus et les attendus
en première secondaire

Le référentiel liste les conte-
nus (les savoirs) et les attendus
(ce qu'un élève doit, dans un
monde idéal, être capable de
mettn' en œuvre). Exemples.

- MatérialLx à la surface de la

Terre: « Préciser que les roches
(matière minérale) sallt compo~
sée8 de quelques minérau;r et
constituent le sOIl8-,,01.Préciser
que l.e sol fst con.ltitul de frag-
ments de roche. de vivants et de
re,ltes d" virlants et que ,m com-
position peu t t'arier. »

- Déchets: « Déterminer
quelles ,lOnt les matière., du sol
d'origine animale et végétale. Dé-
t:rire ('(mIment les matières du sa/
dhrigine animale et t'égétale
sont recycléetJ dans la nature,
Citer et classer des déchets qui ré-
sultent de l'activité hum.aine.
Citer des matière.~ biodégra-
dables et lU11!biodégradables. »

- Cycle de vie d'un objet de
consommation: être capable de
«citer les étapes du c,lJc!cde
tran.~formation d'un produit de
c01/.smnmatio1l et le.~p1'é>lenter
sou.~forme "l'hématique. de l'e~l'-
tradion des matière.9premières à
la valorisation des déchets ».
Être capable aussi de "préciser
IfS types dl' res.wn/r('es utili.~ées
au wu/'s du cycle de tmnsfo/'ma-
Non de ceproduit ».•

L8,
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